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Javelures du gommier _et_du_goirier 

Dans les vergers supposés indemnes de tavelure à ce jour, la surveillance doit se 
jboursuivre , en raison du temps humide susceptible de provoquer une extension de la maladie, 
£n partant de taches passées jusqu'ici inaperçues (sommet des arbres). 

En vergers contaminés, la protection doit être maintenue, de préférence à l'aide 
Ijle fongicides systémiques. 

bïdium : La maladie est en extension. 
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ARBORICULTURE FRUITIERE 


r.arpocagse des pommes : Les périodes favorables aux pontes sont toujours peu nombreuses. 
3i le traitement recommandé dans notre dernier bulletin n'a pas encore été fait, il devra 
ître appliqué avant la fin du mois. 

\nthracnose du cerisier : A surveiller, voir notre bulletin n° 102 du 9 juin. 


tonilia du cerisier : En raison de la période humide, ce champignon peut provoquer d'impor- 
tânts*"degâts sur les variétés sensibles. 

Maladie des pochettes _sur_grunier s 


Cette maladie est importante dans certains secteurs, en particulier sur Quetches. 

,11e se caractérise par un allongement anormal des fruits, qui tout en s’aplatissant peuvent 
tteindre 4 à 6 cm de longueur. Les fruits malades se dessèchent sur l'arbre ou bien y 
urrissent. C'est un champignon : Taphrina pruni qui est à l'origine de ces déformations, 
maladie apparait après la floraison, la contamination se réalise au niveau des bourgeons 
|à fleurs et les dégâts sont très variables selon les années. 

A l'heure actuelle, il n'est plus possible de combattre ce champignon. Les méthodes 
|de lutte sont mal précisées. On a conseillé l'application de cuivre au départ de la végéta- 
tion et deux traitements de la floraison à la nouaison a l'aide de spécialités à base de 
aptane, Captafol, Thirame. 

V_I_G_N_E 

Mildiou : Le temps reste favorable à l'extension de la maladie, déjà présente en de nora- 
brêüx ""secteurs . Les récentes chutes de grêle augmentent le risque. Nous rappelons, une fois 
de plus, que, dans ce cas, il convient d'appliquer un nouveau traitement de façon systéma- 
tique, en utilisant de préférence des organiques de synthèse. 

' 

Oïdium: ajouter un soufre mouillable à la bouillie antimildiou. 


Pourriture 2 r i se ! Des taches dues au Botrytis ont été observées en divers points du 
vignoble, le plus souvent sur feuilles, mais aussi parfois sur grappes. La plus grande 
vigilance s'impose vis à vis de ce champignon, si l'on veut arriver à la vendange avec des 
raisins sains. ^ J f) y\ 
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G-RAîTDE CULTURE 


Mildiou__de_la_£omme de terre 

Il^est nécessaire d'assumer dès maintenant une parfaite protection 
des variétés sensibles à la maladie (rappel de notre avis du 16 juin con- 
seillant un premier traitement avant le 22 juin). 

Les conditions climatiques sont très défavorables à la tordeuse. 

Un traitement n'est pas a envisager au cours des prochains jours. 

Puceron de l'épi des céréales 

— — — — — — —— — — — — — — — — — — — • . ~ _ — — — .. _ 

Sur blés d'hiver l'évolution des pucerons est très variable suivant 
les secteurs et même suivant les pièces. D'une manière générale on assiste 
à une progression des colonies, mais limitée par les conditions climatiques 
actuelles et aussi par un parasitisme naturel plus actif. 

Lous rappelons : 

- qu'il y a intérêt à intervenir lorsque sur un blé, stade fin floraison à 
amande laiteuse, on observe en moyenne, par épi, plus de 15 pucerons de 
toute taille (ce qui représente environ 2 épis sur 3 colonises ) . 

- que les blés atteignant actuellement le stade pateux-farineux ne re- 
quièrent plus d'intervention, 

Haladies__de_l^épi 

Les conditions climatiques exceptionnelles que nous subissons font 
craindre des attaques sur épi (oïdium, parfois fusariose, plus rarement 
rouille et septcriose). 

Une intervention ne peut actuellement se justifier que sur les blés 
tardifs n'ayant pas dépassé le stade fin floraison-amande vQqueuse et pré- 
sentant déjà dos attaques sur feuilles supérieures ou tiges. 

Dès que les blés atteignent le stade "amande laiteuse" un traitement 
risque de ne plus être rentable. 
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